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189. Quand le ciel devient menacant
Un peu lent D-Ar R. Atme
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; Quand lﬂ clel de.vient me. na cant, Parle o Christ 0 mon
2. Quand les flotsgrondent en fu. reur Mon ame estsans r_F x
3. Quand mon eE-q'.uf pa - rait som. hrer Sou . tiens,Je _ sus,
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Roi! crainte cesse en t’e coutant: “Ras suraz vousceat moi!”’
. froi; voix encor dit mon cceur‘Ras _surez- vc}uscest moi !’
foi, dis auplusfort du danger: ‘‘Ras .surez- vouscest moi!’
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190. Toi qui disposes
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1. 'Iri qui d-irs ;f:; - EE-B De tou . tes cho . ses

. me Que ta main se . me,
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Et nousles don._nes cha.que jbur, Re goris, 0 e . rel
C'est no.tre par.don, c'est ta  paix; Et ta clé. men . ce,
Serve a nous rap. pro - cher de toil Et qu’achaque heu . re,
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No - trepri . e . re De re. connaiq%ance et 'a . mour.
Tre .s8or im . men . , Est le plus grandde tes bien . faits.
Vers ta de . meu . re 'Nos cceurss’é .le_vent par la foll
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